


Panorama 2020-2

2/5

Une situation d’urgence zoosanitaire peut survenir à tout moment. Pour pouvoir agir dans les
meilleurs délais, les Services vétérinaires doivent disposer d’un certain nombre d’éléments,
notamment de ressources financières convenables, de ressources humaines habilitées et en
nombre suffisant, de plans d’intervention et d’outils d’aide juridique. Tous ces éléments doivent
être coordonnés au niveau gouvernemental et reposer sur des données scientifiques.

Pour pouvoir être orientée et soutenue, la réponse aux situations d’urgence zoosanitaire nécessite des cadres d’action
gouvernementaux, des outils juridiques, ainsi que des ressources humaines et financières. Tous ces éléments doivent
être coordonnés et centralisés par des structures publiques et s’appuyer sur un suivi régulier des maladies et une
capacité d’anticipation. Les politiques de gestion des maladies, les stratégies, les plans d’intervention et de riposte au
niveau du secteur vétérinaire doivent s’inscrire dans la continuité des normes nationales et internationales.

Le gouvernement du Botswana possède un Bureau national de gestion des catastrophes. Composé de ressources
humaines issues de différents secteurs, il dispose de fonds suffisants et suit la ligne politique de gestion des
catastrophes instituée à l’échelle nationale. Le département des Services vétérinaires dispose lui aussi de ressources
financières suffisantes pour faire face aux urgences zoosanitaires grâce aux enveloppes budgétaires réservées chaque
année aux dépenses ordinaires et au développement de projets.

Fig. 1. Botswana : zones de contrôle et de protection
contre la fièvre aphteuse (cliquer pour agrandir la carte)

Même si l’émergence de nouveaux secteurs économiques compromet le financement ordinaire, le Conseil des
ministres du Botswana peut débloquer des fonds d’urgence aussi souvent que nécessaire pour répondre à une
demande circonstanciée. Grâce à ce mécanisme, le Botswana a réussi à endiguer la fièvre aphteuse partout dans le
pays, hormis dans le nord où elle n’est pas encore sous contrôle (Fig. 1). Ce succès est aussi le fruit d’un contexte
favorable : une bonne gouvernance, des Services vétérinaires compétents, des ressources humaines suffisantes et une
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mobilisation rapide des ressources en cas d’urgence. Ces points positifs ont été soulignés par l’OIE dans son rapport de
la mission de suivi conduite en 2019 pour l’évaluation des Performances des Services vétérinaires (PVS)
du Botswana [1].

Pour que le pays puisse répondre encore mieux aux urgences zoosanitaires, le Botswana développe actuellement son
engagement avec les parties prenantes et envisage par ailleurs des partenariats public–privé. À l’instar du modèle
développé par Animal Health Australia [2], cette approche renforcera l’efficacité et le financement de la préparation et
de la réponse du Botswana face aux urgences zoosanitaires.
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